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Pacífico Gonez abattu par un tueur inconnu de la police secrète quelques
instants avant de procéder à des opérations bancaires

« La route est longue mais le chemin est dur » a-t-il dit avant d’expirer

Chasse  à  l ’homme à  El  P látano  -  Un opposant
trouve  la  mort  devant  un dis tr ibuteur  de  b i l le ts

Editorial
P. Gonez, un homme

complexe
C’est une figure bien connue pour sa
véhémence et ses déclarations fracassantes qui
disparaît aujourd’hui de la scène d’El Plátano.
Pacífico Gonez, candidat malheureux à la
dernière élection présidentielle et irréductible
opposant au président Bidochet, aura trouvé la
mort dans des circonstances qui ne font que
souligner la poigne que le ministre de
l’Intérieur entend faire régner sur le pays.
Pacífico Gonez était un homme aux multiples
facettes. Nous n’hésitons pas à publier une
dénonciation transmise au courrier des lecteurs
quelques heures avant l’exécution de M.
Gonez : « Scandale chez Les Gonez - Je ne suis
qu’un honnête citoyen de los Bananas,
accomplissant son devoir, mineur de profession
dans une modeste exploitation. Je tairai mon
nom, non par lâcheté, mais pour me préserver
d’injustes représailles et pour la tranquillité de
ma famille.
J’ai surpris en rentrant de mon travail, en
pleine action, le général de la troisième
brigade Gonez, en pleines pratiques sodomites
avec ses nouvelles recrues. Heureusement que
j’ai des talents de dessinateur qui me
permettent de vous livrer la détresse de la
jeune recrue ainsi violentée.
Voici à quelles sport ce livre le général de la
troisième brigade ! (est jointe une photo que ce
journal se refuse à publier). J’en appelle à
vous présidenté pour que justice soit faite et
que l’on arrête de profaner ainsi l’honneur de
nos jeunes officiers. Il est de mon devoir de
citoyen de vous interpeller présidenté pour que
la patrie ne soit plus déshonorer par de tels
individus. Bien à vous, un honnête citoyen ».
A ce jour, et jusqu’au début de 1961, le poste
de général de la troisième brigade est pris en
charge par le beau-frère du président (pas M.
Drujillo – l’autre).

Les faits : une recrudescence de la violence ?
Alors que Pacífico Gonez, le seul et unique opposant bien connu à
L’Excellentissime Président de la République Bidochet se trouvait à la manque
pour y accomplir, semble-t-il, des manœuvres frauduleuses, un tueur non-identifié
de la police secrète s’est glissé derrière lui et amis fins à ses jours d’une douzaine
de balles de calibre .45. Il s’est enfui en emportant la sacoche du défunt qui
contenait 1 million de pesos.
La coup semblait bien préparé. Apparemment informé des velléités de M. Gonez
de célébrer son transfert d’argent, le ministre de l’Intérieur avait aussi envoyé un
tueur au Night-club.

Social
Où ont-ils passé leur fin de semaine ?
Nos plus fins limiers se sont interrogés sur
les occupations de fin de semaine des
principaux dirigeants politiques et les ont
suivi pour suivre leur activités. Voici le
résultat de leur enquête :
- le Président, souhaitant se détendre, s’est
rendu à sa résidence.
- M. Sproessner, toujours studieux, s’est
rendu à son Quartier général, tout comme
M. Marcía Gueza.
- M. Bordyberra a été aperçu se faufilant
vers sa garçonnière.
Quant à MM. Bidela et Drujillo, ils auront
été témoins de l’attentat commis sur la
personne de M. Gonez, puisqu’ils se
trouvaient non loin de lui à la Banque.

Avis de décès

María Pilar Gonez Echeverry,
Ses enfants, Pacífico et María,

Sa famille et ses amis,

Ont la douleur de vous faire part
du décès de

Pacífico Gonez

« le Seigneur l’a rappelé à lui
dans sa grande sagesse »

Q.D.E.P.

Les petits épargnants soulagés
L’intervention du tueur de la police secrète à la Banque aura mortifié la famille
Gonez – dont l’arrivée du successeur de Pacífico aux affaires est attendue en début
d’année prochaine – mais réjouit les petits épargnants d’El Plátano. En effet, le tueur
de la police secrète ne pourra se rendre l’an prochain à la Banque pour y pratiquer ses
méfaits. C’est donc une banque en sécurité qui saura accueillir l’an prochain les
sommes durement et honnêtement gagnées des investisseurs Bananiens.

Dernière minute  :message de condoléances de la Présidence de la République
« La Présidence de la République de Los Bananas présente ses sincères condoléances à la
famille de Pacifico Gonez. Cette douloureuse disparition est d’autant plus tragique qu’elle est
celle d’un homme dont le destin national ne faisait aucun doute. M. Gonez avait beaucoup fait
pour son Pays, pour son Parti et surtout pour sa famille. Tous ceux qui l’ont connu se
souviendront de son exemple ; la mort de Pacifico doit rester une leçon dont chacun saura
tirer les bons enseignements.  »


